
Cessons de diluer notre réflexion sur l’eau! 
 
Le cycle de la Vie est le cycle de l’Eau – 
Qui monte et qui fluctue, descend, reste à niveau, 
Puis s’assèche dans un décor de cimetière, 
Pourriture sèche, humidité d’avant-hier. 
Nous commençons en liquide chargé de vie 
(Pas comme Frankenstein et son monstre insoumis) – 
Dans un liquide amniotique électrifié, 
La Création venant d’un homme et son alliée 
Qui fusionnent par choix en battements du cœur – 
Convulsion pacifique et intime bonheur. 
Ainsi l’eau est un liquide fondamental 
Qui nous incarne – en sang et en os prénatals. 
On n’a pas eu plus d’Eau depuis la Création. 
Et chaque inondation est la confirmation 
Que l’eau que nous avons, nous l’avons toujours eue : 
Rien de vraiment nouveau n’ a été fait ou vu; 
Cette Eau signifie et est aussi une image 
Pour les marées, les marins, les sondes et sondages 
En quête d’Atlantide ou Titanic perdus 
Et sombrés dans l’oubli… Fléau inattendu 
N’est pas désiré, « marée rouge » ou déplétion 
Des stocks, marée noire, baleines en perdition, 
Dauphins pris dans des filets ou empoisonnés 
Par les contaminants de produits usinés. 
Quelle politique gardera cette ressource 
Libre de pollution, immaculée et source 
De propreté, de pureté, d’étanchement 
De soif, d’un feu noyé, de l’éclaboussement 
De la douche qui lave saleté et sommeil? 
Il nous faut une politique qui surveille –  
Et qui veille à ce que l’Eau demeure abondante, 
Renouvelée, réapprovisionnée, débordante 
Liquidité, monnaie de Santé et de Paix, 
Du Nord au Sud, d’Ouest en Est, source de respect. 
La civilisation, c’est d’avoir des égouts,  
Mais on ne peut fêter sans avoir d’oasis. 
Une Politique de l’Eau est la police  
D’assurance d’un pays qui reste debout. 
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